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Un début d’année dynamique 

 
Au 1er trimestre 2011, l’activité industrielle s’accélère en Midi-Pyrénées, boostée par l’augmentation des 
cadences de production dans la construction aéronautique. L’activité du bâtiment se renforce également 
avec la hausse sensible du nombre de logements en construction. Les autorisations de construire dans le 
non-résidentiel confirment leur rebond amorcé fin 2010. Début 2011, l’emploi salarié progresse dans la 
région mais insuffisamment pour absorber l’augmentation de la demande d’emploi. Le taux de chômage ne 
fléchit pas : il atteint 9,4 % de la population active régionale.   
 
Au 1er trimestre 2011, l’activité s’accélère nettement 
dans les secteurs industriels présents en Midi-
Pyrénées. Le rythme de croissance de la production 
se renforce franchement dans la construction 
aéronautique et spatiale et plus modérément 
dans l’agroalimentaire et le secteur « pharmacie, 
parfumerie, produits d’entretien ». L’activité 
s’accélère également dans les industries des 
produits minéraux et du bois, liées au secteur de la 
construction. Pour l’ensemble des industriels, la 
demande globale est soutenue par le dynamisme de 
la demande étrangère. Les carnets de commandes 
se stabilisent à leur niveau moyen sur longue période 
et les stocks repartent légèrement à la 
hausse. Au 2e trimestre 2011, l’activité progresserait 
plus modérément selon les chefs d’entreprise. 
 
La sous-traitance aéronautique sous pression   

En juin 2011, le 49e salon aéronautique du Bourget 
permet à Airbus d’atteindre un record commercial 
avec  730 nouvelles commandes et options d’achat, 
dont 667 pour l’A320 Neo : il s’agit d’une nouvelle 
version remotorisée du best-seller européen, plus 
économe en carburant. Au cours des cinq premiers 
mois 2011, Airbus avait déjà engrangé 176 nouvelles 
commandes, dont 100 A320 Neo. ATR bat 
également son record  de ventes au Bourget avec 88 
prises de commande. Le rythme des livraisons 
s’accélère : au cours des cinq premiers mois 2011, 
Airbus livre 217 avions, dont 8 A380, soit 11 de plus 
que sur la même période de 2010. 
 

 
 

L’augmentation des cadences prévues par Airbus 
dope l’activité du tissu de sous-traitance régional. 
Interrogés au printemps 2011, plus de 40 % des 
sous-traitants de la construction aéronautique en 

Midi-Pyrénées indiquent une augmentation de leur 
activité, contre moins de 20 % au printemps 2010. 
Dans l’industrie, les capacités de production sont en 
hausse et les carnets de commandes se 
regarnissent. Dans ce contexte, les chefs 
d’entreprise interrogés anticipent une augmentation 
de l’emploi et des investissements en 2011. 
 
La construction de logements s’accélère et 
soutient le bâtiment 
 

Les autorisations de construire un logement restent 
très dynamiques en Midi-Pyrénées début 2011. Plus 
de 13 000 autorisations sont enregistrées de janvier 
à mai, soit 15 % de plus qu’au cours de la même 
période 2010. Les ouvertures de chantier 
s’accélèrent également. De janvier à mai 2011, elles 
concernent 10 500 logements, soit une croissance 
annuelle de 44 % par rapport à la même période 
2010. Les autorisations de construire repartent à la 
hausse dans le non-résidentiel. Plus de 870 000 m² 
de locaux d’activité sont autorisés de janvier à mai 
2011, en hausse de 23 % en rythme annuel. En 
revanche, les ouvertures de chantier ne suivent pas 
encore. Avec  436 000 m² déclarés au cours des cinq 
premiers mois 2011, elles accusent toujours un recul 
annuel, de 27 %. 
Portée par la construction de logements, l’activité du 
bâtiment continue de se renforcer au cours du 
1er trimestre 2011, selon les chefs d’entreprise de 
Midi-Pyrénées. Le secteur du gros œuvre en est le 
principal bénéficiaire, alors que la production ralentit 
dans le second œuvre. Les carnets de commandes 
restent stables à un niveau encore nettement 
inférieur à celui constaté sur longue période. 
 
Emploi et demande d’emplois en hausse 
 

Au 1er trimestre 2011, l’emploi salarié continue de 
progresser dans les secteurs marchands non 
agricoles de Midi-Pyrénées, au même rythme qu’au 
trimestre précédent (+ 0,4 %). Ainsi, 2 700 emplois 
supplémentaires sont créés, principalement dans 
l’intérim, très dynamique depuis deux trimestres, et 
dans les autres services aux entreprises. Fait 
nouveau, la construction crée des emplois au 
1er trimestre 2011, pour la première fois depuis deux 
ans. Fin mars 2011, Midi-Pyrénées est la seule 
région française avec la Corse à retrouver un niveau 
d’emploi salarié supérieur à celui d’avant le début de 
la crise économique en 2008. 
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Le regain d’activité et d’emploi n’est toutefois pas 
suffisant pour faire baisser le taux de chômage en 
Midi-Pyrénées. Il s’établit à 9,4 % de la population 
active au 1er trimestre 2011, comme un an 
auparavant. L’attractivité démographique de la région 
et la reprise de l’activité économique tirent la 
demande d’emplois à la hausse. Au 1er trimestre 
2011, le nombre de demandeurs d’emploi inscrits à 
Pôle emploi dans les catégories A, B, C augmente à 
un rythme un peu supérieur à celui du dernier 
trimestre 2010, en raison d’un regain de la demande 
d’emploi des jeunes de moins de 25 ans. Après un 
léger recul en avril (- 0,1 %), inédit depuis 2008, la 
demande d’emploi repart à la hausse au mois de mai 
2011 (+ 1,0 % dans les catégories A, B, C). Sur les 
cinq premiers mois de l’année, le nombre de 
demandeurs d’emploi augmente de 2,5 % (+ 4 700) 
toujours plus fortement chez les femmes et les 
seniors que chez les hommes et les jeunes de moins 
de 25 ans. 

 

 
 
 
 
 

 

Environnement international : des chocs de 
nature temporaire 
 
Au printemps 2011, des signaux d’un 
fléchissement de l’activité sont apparus dans les 
économies avancées. Celles-ci subissent depuis 
plusieurs mois une hausse des prix des matières 
premières importées, qui pèse sur les coûts des 
entreprises et sur le pouvoir d’achat des 
consommateurs. En outre, le séisme survenu le 
11 mars dernier au Japon a fortement endommagé 
l’appareil productif du pays. Il a ainsi provoqué des 
difficultés d’approvisionnement et des ruptures de 
production dans certains secteurs industriels, 
notamment aux États-Unis. 
 
Ces chocs sont cependant de nature temporaire : 
avec la stabilisation attendue des prix des matières 
premières, l’inflation devrait amorcer un recul d’ici 
la fin de l’année. L’économie japonaise devrait 
renouer avec une forte croissance au 
2nd semestre, liée à la reconstruction et à la 
reconstitution des capacités productives. De façon 
générale, les perspectives d’activité s’éclairciraient 
dans les économies avancées dans la deuxième 
moitié de l’année. 
 
Cette prévision est néanmoins entourée de 
plusieurs aléas. La faiblesse de l’économie 
américaine pourrait être plus prononcée et plus 
durable qu’envisagé. Le rétablissement de 
l’économie japonaise pourrait être plus lent, 
notamment s’il venait à buter sur des contraintes 
d’offre dans le secteur de l’énergie. 

 

La croissance française atteindrait 
2,1 % en 2011 
 
En France comme dans les économies avancées, le 
climat conjoncturel a récemment marqué le pas et 
un coup de frein sur l’activité est annoncé : très 
élevée au 1er trimestre (+ 1,0 %), la croissance ne 
s’élèverait qu’à 0,2 % au 2e trimestre. Au-delà du 
contexte général, ce profil de croissance a ses 
spécificités. 
 
Au 1er trimestre, la croissance française a été en 
partie soutenue par des facteurs exceptionnels, 
notamment des effets de rattrapage à la suite des 
grèves de l’automne dernier. Ces effets se 
dissiperaient au 2e trimestre. La consommation des 
ménages pâtirait en outre du contrecoup de la 
prime à la casse, tandis que les températures 
exceptionnellement clémentes freineraient 
les dépenses d’énergie. La consommation 
des ménages enregistrerait donc un recul de 0,4 % 
au 2e trimestre 2011. 
 
Ces facteurs de ralentissement seraient ponctuels et 
ne remettraient pas en cause la dynamique de 
reprise, à l’œuvre depuis 2009 : au 2e semestre 
2011, la croissance reviendrait à un rythme de 0,5 % 
par trimestre, portée par la hausse de 
l’investissement et de l’emploi. Dans le sillage des 
créations d’emploi, les revenus d’activité 
alimenteraient les gains de pouvoir d’achat des 
ménages. La consommation des ménages se 
redresserait au 2e semestre, pour suivre un rythme 
un peu inférieur à celui observé avant la crise. Au 
final, la croissance française atteindrait 2,1 % en 
2011. 
 
Face à l’amélioration du marché du travail, les 
ménages pourraient rompre avec les 
comportements de précaution adoptés pendant la 
crise. Leur consommation progresserait alors plus 
fortement que prévu.   
 

Pour en savoir plus : La note de conjoncture nationale - Insee conjoncture sur le site insee.fr : 
Accueil / Thèmes / Conjoncture / Analyse de la conjoncture / La dernière note ou dernier point de conjoncture 
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